
22, le voilà …

Qui, dites-vous ? Tout simplement le 22ème bulletin 
de l’A.N.A.R de la F.F.S. Il vient de naître et vous en 
êtes l’un des heureux bénéficiaires.
La nouvelle présentation, discrète il est vrai, signe le 
changement de l’équipe de rédaction qui vient de 
prendre en charge la destinée de notre bulletin.
Ce 22ème numéro est l’occasion d’adresser un clin 
d’œil à ceux qui ont œuvré précédemment dans 
l’ombre pour que l’ANAR Bull vive. Francis, Paul, 
Michel et bien d’autres avant eux qui ont passé de 
longues heures à « chasser » les articles, de trop 
courtes soirées à mettre en page etc.…
La nouvelle équipe de rédaction va essayer d’être les 
dignes successeurs de ceux-ci. Pour ce faire, il y a eu 
répartition des tâches. Vous en trouverez le détail au 
cœur du bulletin.
Mais un bulletin ne peut vivre qu’à travers des 
articles, des anecdotes, des nouvelles, des photos, 
des topos, des comptes rendus. Or, ceux-ci ne 
peuvent émaner que de vous, amis lecteurs, amis 
Anartistes. Vous qui lisez ces lignes, depuis quand 
n’avez-vous rien écrit, depuis quand n’avez-vous rien 
adressé à la rédaction du bulletin ?
« Le dossier » traite dans ce numéro des questions 
que se posent les membres du bureau et certains 
d’entre nous. Notre association qui se veut (et doit 
rester) un brin folklo, pas trop sérieuse, doit-elle 
continuer à exister telle qu’elle est, doit-elle évoluer, 
correspond-elle toujours à vos attentes ? Autant de 
questions auxquelles nous vous demandons de 
réfléchir avant de répondre à cette enquête. Celle-ci 
sera l’occasion de mieux se connaître mais surtout de 
mieux définir les attentes de chacun. Bien entendu, le 
prochain numéro de l’ANAR Bull analysera et 
commentera les résultats de cette enquête.
D’autres rubriques viennent ensuite compléter le 
bulletin, vous les retrouverez régulièrement dans les 
numéros à venir. Mais peut-être serez-vous le 
signataire de l’une d’entre elles dans le prochain 
numéro ? Chiche !
A bientôt pour le n° 23 de l’ANAR Bull.

                                                       Yves BESSET

Sommaire

Le dossier : L’A.N.A.R F.F.S et les Anartistes. Une 
grande enquête sur les attentes des membres de 
l’association, sur son devenir.

Carnet de voyage : La suite du tour du monde en 
voilier de Daniel DAIROU, Cango caves en Afrique du 
Sud.

Activités : ANAR 07, En passant par la Lorraine ami 
spéléo… AANAAR  AA  BIENNNTOOOO…
Compte rendu du rassemblement 2007 en Lorraine.

Nouvelles des uns et des autres : Ainsiphon, phon, 
phon…… souvenirs, souvenirs. Plongées de Michel 
LETRÔNE 50 ans plus tard à Saint-Nazaire-en-
Royans.

Portrait: Il a participé à de nombreuses explorations 
dans les grottes de l’Ain, au fond des gouffres du 
Vercors mais aussi au sein du massif de la Dent de 
Crolles en Chartreuses. Roger LAURENT nous a 
quittés ...

Actualités : 

- Bernard CHIROL vient de publier un ouvrage autour 
des cavités du Bugey, « Cluse, toujours tu 
m’intéresses ».

- R a s s e m b l e m e n t 
ANAR 2008 dans les 
B a r o n n i e s 
(pyrénéennes). Tout 
ce que vous devez 
savoir pour situer 
cette région karstique 
des pré-Pyrénées.

- L’ANAR Bull, qui fait 
quoi ?

- Explos, visites, infos 
etc. 

Bulletin de l'Association Nationale des Anciens Responsables de la Fédération Française de Spéléologie



Roger nous a quittés…

Roger Laurent est né à Lyon le 11 mai 1941. Il était « Membre d’honneur » de la Fédération française de spéléolo-
gie .

Victime d’un accident cérébral il nous a quittés le 20 août 2007. Une 
foule très nombreuse se pressait à ses obsèques en l’église de Chêne 
le 23 août. Nous avons assuré, au nom de nous tous,  Gisèle, son 
épouse, et ses enfants, Annick et Sébastien de toute notre sympathie.
Comment évoquer une vie aussi riche ! Roger, c’était la bonté même, 
toujours  prêt à rendre service, joyeusement, bénévolement, discrète-
ment et efficacement.
Certes son léger bégaiement et son écriture de chat n’étaient pas 
toujours faciles à décrypter mais on le connaissait et on lui pardonnait 
bien volontiers.
Nous allons surtout évoquer sa passion pour le monde souterrain. Tout 
a commencé dans le milieu des années 50 par son adhésion à un mouve-
ment de jeunesse : les « Eclaireurs de France ». Spécialisé dans les 
activités de plein air, le Clan du Cormoran s’est orienté dans l’explora-
tion des grottes de la région lyonnaise. Roger avait attrapé le virus  de 
la spéléo et c’est le début d’une passion qui durera toute sa vie. Début 

1961 le Clan du Cormoran fusionne avec le Clan des Tritons, groupe lui aussi spécialisé dans la spéléo.
Son activité professionnelle :

Roger avait une formation d’ajusteur. Il a donc commencé a travailler à la Sigma à Villeurbanne. Puis après son ser-
vice militaire, dont une partie s’est passée en Algérie, il est revenu dans cette société. Ce travail en usine n’était pas son 
idéal et c’est avec beaucoup d’enthousiasme qu’il est entré en 1963 au CNRS pour rejoindre Jean Corbel, géologue et spé-
léologue lyonnais. Roger avait pour mission de le seconder dans ses expéditions au Spitsberg. De 1964 à 1969, Roger y a 
passé plusieurs mois par an pour assurer la logistique des expéditions.

De nombreux collègues spéléologues, plongeurs, montagnards, scientifiques l’ont accompagné. De solides amitiés se 
sont forgées durant cette époque et cet été 2007 Roger a eu la joie de participer à une réunion des anciens du Spitsberg.

A la suite du décès accidentel de Jean Corbel, Roger est entré à la Faculté de Lyon, dans le laboratoire de biologie 
souterraine du professeur René Ginet. C’est ainsi que, jusqu’à sa retraite, Roger a pu mettre en œuvre tous ses talents au 
profit de la recherche scientifique. Il s’est intéressé aux eaux du bassin du Rhône, à de nombreux réseaux souterrains des 
Préalpes et surtout du Bugey, massif karstique qu’il appréciait particulièrement. Il s’est beaucoup investi dans l’aménage-
ment du laboratoire souterrain de la grotte de Hautecourt, dans l’Ain. Roger a été le collaborateur associé de nombreuses 
publications.
Activités spéléos.

Roger a toujours pratiqué la spéléologie avec le Clan des Tritons. Il a participé à de nombreuses explorations dans 
les grottes de l’Ain, les difficiles gouffres du Vercors et le réseau du massif de la Dent de Crolles en Chartreuse.

Mais Roger n’était pas seulement un sportif, une activité intellectuelle intense accompagnait sa passion spéléo. 
Très tôt il s’est intéressé aux livres et à la documentation, accumulant les fiches, les revues, les informations sur les grot-
tes. Il s’est constitué une formidable bibliothèque.

Quand l’activité spéléologique s’est structurée en France, Roger s’est investi au service des autres. D’abord, en 
1960, en participant à la création du premier Comité Départemental de Spéléologie, celui du Rhône, puis comme responsable 
de la « Commission documentation », enfin, plus tard, au sein de la Fédération française de spéléologie pour la même 
« Commission documentation nationale ». Il n’y a jamais compté son temps. Il a passé des centaines d’heures à faire des 
analyses pour le Bulletin bibliographique spéléo (BBS). .

 En 1962, l’EFS (alors « Commission des stages) a placé sa première boîte aux lettres et ses premières réunions 
chez lui. De cette période il a noué de solides relations avec les spéléos français, suisses et belges. Les réunions des an-
ciens responsables de la fédération (ANAR) étaient pour lui des journées qu’il appréciait pour les rencontres et les explo-
rations sympathiques qui s’y pratiquent.

Sur le plateau de la Semine, où se situe son village de Chêne, Roger a eu le souci d’œuvrer pour le bien commun. 
C’est ainsi qu’il a travaillé au sein du Conseil municipal, pour des associations : le Patrimoine, la FNACA et l’Agence de bassin 
pour l’eau.

Toutes les personnes ayant connu Roger ont pu apprécier ce personnage sortant de l’ordinaire. Sa bonne humeur, 
mais aussi ses coups de gueule, sa disponibilité, sa générosité, son désintéressement.

S’il pouvait nous entendre et nous répondre il dirait : « Arrêtez, arrêtez les copains ! Y a pas de vagues ! Venez 
boire un verre ! ».
Adieu Roger !

Maurice CHAZALET et Michel LETRÔNE

Roger lors de la réunion ANAR 2007 à Nancy



Carnet de Voyages

Le tour du monde en voilier de Daniel DAIROU (suite)

Dans l’ANAR BULL’ n° 19 de mars 2006 (page 10), je vous avais promis une suite à 
mon article sur la grotte de Algar do Carvão  située sur l’île de Terceira (Açores).
Je vous indiquais alors que mon séjour de près de 4 mois en Afrique du Sud, m’avait 
fait découvrir une cavité très touristique, mais excessivement bien aménagée, avec 
un beau parcours, et des concrétions à la mesure  de ce très grand pays : Cango ca-
ves. C’est le plus grand réseau de grottes calcaires du continent africain : énormes 
salles, stalactites, stalagmites, cascades figées, immenses draperies, mais aussi en 
fin de circuit de minuscules boyaux où il vous faut ramper à plat ventre. Superbe !

Situées à une trentaine de km au Nord-est  de  Oudtshoorn (la capitale mondiale de la plume d’autruche), dans la région du 
Petit Karoo, les Cango caves sont une suite de 80 grottes, formées dans une crête calcaire du précambrien,  parallèle aux 
Swartberg  Mountains.  Elles s’étendent sur  5 km, mais la partie visitable n’est que de 1,2 km (Cango 1). Leurs concrétions 
spectaculaires les placent au premier rang des merveilles naturelles d’Afrique du Sud. On y descend par l'entrée principale 
- une ouverture naturelle avec un escalier - et on en sort par un tunnel creusé de main d'homme à travers le rocher. Alors 
que nous sortons, nous partageons notre surprise avec le guide, un excellent spéléologue: "Est-ce que ce tunnel a été creusé 
juste pour améliorer la ventilation de la grotte?", nous demandons. "Oh ! non", il répond, "Ils l'ont creusé sous l'Apartheid 
dans les années 60. C'était l'entrée pour les Noirs".
Pour la visite de Cango 1, deux circuits sont proposés : le «standard»  d’une heure, et « l’aventure » pour touriste 
« sportif » d’une heure et demie.  Cela permet de voir le « Tunnel de l’amour » (Tunnel of Love) : conduit de 74 cm de haut 
par 30 cm de large, la Boîte à lettres (The Letterbox ): laminoir de 27 cm, le Couloir du Lumbago (Lumbago Alley) : 1,20 m 
de haut sur 85 m de long, la cheminée du Diable (Devil’s Chimney) : 45 cm d’ouverture sur 3,5 m de long.
Le terme « sportif » va en faire rire plus d’un !
La première salle – immense – est longue de 90 m sur 50 m de large et la voûte se trouve entre 14 et 18 m de haut. Elle 
pourrait contenir un stade de football ! Son acoustique est excellente et des concerts de musique classique y ont été don-
nés jusqu’à ces dernières années. Cette pratique a du être abandonnée, les spectateurs profitant de l’entracte pour se per-
dre dans les grottes et voler des morceaux de concrétions.
Du mobilier de l’âge de pierre et de l’âge du fer a été recueilli lors de fouille dans cette première salle. La date estimée de 
l’occupation humaine du site en tant qu’habitation est de 100.000 ans. On peut admirer des peintures rupestres d’environ 
10.000 ans représentant la vie des petits bushmen de l’époque. L’Afrique du Sud est le Paradis des archéologues : un sque-
lette de femme (Mrs Ples) estimé vieux d’un million et demi d’années a été découvert  dans la grotte de Sterkfontein ; le 
squelette complet est mieux conservé que celui de Lucy.
Hitchcock aurait adoré Van Zyl’s Hall : nuit noire absolue, silence accablant, et impression qu’à chaque instant, une armée 
de chauve-souris va vous foncer dessus ! L’angoisse des touristes est palpable et la tension ne disparaît que lorsque le guide 
allume enfin les projecteurs.
Tout au long du parcours, on est époustouflé par la taille et la variété de magnifiques concrétions. L’une d’elles « le nez de 
Cléopâtre », vieille d’environ 150.000 ans, est une stalactite qui, à raison de 5 cm par siècle, rejoindra bientôt sa stalag-
mite. C’est beaucoup par comparaison avec les autres concrétions qui ne « poussent » que de 7 mm tous les 100 ans !
En poursuivant la visite, on s’extasie devant des concrétions spectaculaires : les Ailes d’anges, la Bible, le Tournesol, le 
Champignon, la Fontaine enchantée, la Fleur de glace,… et  autres orgues et draperies superbes. Des lumières colorées les 
mettent en valeur. Dans une des salles, le guide bat du tambour sur une grosse stalactite, et ce numéro de batterie re-
cueille un franc succès auprès des visiteurs.
Environ 250.000 touristes visitent Cango caves chaque année.
A suivre …
                                                                                                                                                  Daniel DAIROU



En passant par la Lorraine                       Ami spéléo bis
Cherch’ l’aventure souterraine Ami spéléo dondaine Oh! Oh! Oh!
Avec ton matos.

Cherch’ l’aventure souterraine                Avec ton matos bis
Nos grott’ sont pas si vilaines                 Avec ton matos dondaine Oh! Oh! Oh!
Gout’ les à gogo.

Nos grott’ sont pas si vilaines                  Goutt’ les à gogo bis
Parceque nous on les aime                 Goutt’ les  à gogo dondaine Oh! Oh! Oh!

ANAR à bientôt.                                 AANAAR   AA   BIENNNTOOOOOOO..... AA   BIENNNTOOOOOOO

C’est par cette adaptation d’un chant bien connu que commençait le dossier qui fut adressé aux ANARs de France, de 
Suisse et de Belgique, pour leur XXXI ème rassemblement qui se déroula à L’Isle-en-Rigault lors du week-end de 
l’Ascension 2007. A cette occasion les portes de la Maison Lorraine de la Spéléologie s’ouvrirent pour accueillir cette 
manifestation internationale qui débuta, sitôt les participants arrivés, par un discours très humoristique du Maire de 
L’Isle-en-Rigault, Bernard HENRIONNET, qui mit particulièrement l’accent sur le côté « Confédéral » de la réunion en 
suggérant la création du CANARS (Confédération des Associations Nationales d’Anciens Responsables Spéléo).

Mercredi 17mai vers 20h00, Daniel PREVOT accueillait déjà les représentants de l’ANAR-Be. Puis les arrivées 
s’échelonnèrent les jours suivants. Au total ce sont 33 anartistes et accompagnant(e)s qui participèrent cette année au 
Rassemblement des ANARs, soit 2 Belges, 22 Français et 7 Suisses. Dans l’ordre alphabétique : Jeannine et Michel BAILLE 
(Fr), Thierry BARTHAS (Fr), Yves BESSET (Fr), Bernard et Monique BORDIER (Fr), Claude BOU (Fr), Daniel et Françoise 
DAIROU (Fr), Patrick DERIAZ (CH), Bernard DUDAN (CH), Jean-Paul FIZAINE (Fr), Gabi et Marc GENOUX (CH), 
Christiane et Francis GUICHARD (Fr), Lucienne GOLLENVAUX (Be),  Georges JAUZION (Fr), Roger Laurent, Michel et 
Sylvana LETRONE (Fr), Olivier MAIRE (CH), Henri PALOC (Fr), Daniel et Eliane PREVOT (Fr), Françoise et Jean-Michel 
RAINAUD (Fr), Patricia et Robert ROUVIDAN (Fr), René SCHERRER (CH), Daniéla SPRING (CH), Denis WELLENS (Be).

Le jeudi 18 mai, les activités débutèrent par la visite du musée de fossiles de Jean-Luc ARMANINI (SCLER 55) puis, 
l’après-midi, par la découverte du karst de la forêt de Trois-Fontaine qui alimente le réseau du Rupt-du-Puits (résurgence, 
puits d’accès artificiel, gouffre de la Béva, gouffre de la Comète, etc. et pour certains l’exploration du Rupt-du-Puits sous 
la conduite de Stéphane JAILLET et de Claude HERBILLON (GSLF 55). 
Le soir, Stéphane JAILLET et Jean-Luc ARMANINI présentèrent à tous à travers photos, topos, cartes et graphes le 
réseau du Rupt-du-Puits et son bassin d’alimentation.

Le Vendredi 19 mai (St Yves), départ pour la région nancéienne, avec au programme la traversée du « Spéléodrome » de 
Nancy sous la conduite de Pascal ADMANT (USAN-54) et de Pascal CUXAC (USAN-54), la visite de Nancy sous la conduite 
d’Eliane PREVOT (USAN-54) et le Fort de Villey-le-Sec sous la conduite de Cyril MOUGENOT (USAN-54). Au menu du 
soir, “Khir” façon lorrain composé de vin pétillant du Toulois aromatisé soit de liqueur de mirabelle soit de liqueur de 
bergamote puis pâté lorrain, potée lorraine, fromage, tarte aux pommes, café et mirabelle, vin à discrétion (ANAR impose!). 
Le repas fut suivi des conférences de Jean-Paul FIZAINE et de Benoist LOSSON (USBL-54) sur les karsts lorrains.

Samedi 20 mai, les congressistes avaient le choix entre une visite des carrières souterraines de Savonnières-en-Perthois. 
et la visite de Verdun.
Dans les carrières, deux possibilités étaient offertes : une descente sportive dans le petit Gouffre de l’Avenir sous la 
conduite de Bernard LEGUERC’H (CLRS-54), François NUS (USAN-54) et Christophe PREVOT (USAN-54). En fait, il y eut 
trois fois plus d’encadrants que de participants puisque seule Lucienne GOLLENVAUX s’est portée candidate à l’exploration 
de ce gouffre qu’elle connaissait déjà. Les autres, une bonne vingtaine, suivirent Daniel PREVOT (USAN-54) qui leur fit 
faire le tour de la carrière. A 13h00 tout le monde se retrouvait autour  d’une  joyeuse  table  préparée  dans  une  
ancienne  champignonnière pour  un  pique-nique souterrain aux chandelles. Puis ce fut la poursuite de la randonnée sous 
terre par des chemins peu connus des spéléos lorrains eux-mêmes et qui en firent la découverte à cette occasion.
Pendant ce temps, sous la conduite émérite de Jean-Paul COUCHOT (historien autodidacte et passionné) et d’Éliane 
PREVOT (USAN-54), une douzaine d’anartistes arpentaient les Champs de Bataille de Verdun, l’Ossuaire de Douaumont, le 
Fort de Vaux, la Tranchée des Baïonnettes, ... , effectuant ainsi un émouvant voyage dans l’histoire sur les traces de leurs 
ancêtres. Il n'est en effet pas une famille française qui ne compte un héros de la grande guerre.

ANAR 2007
« En passant par la Lorraine ... »



La traditionnelle AG de l’ANAR avait lieu à 18h00 et réunissait une vingtaine d’anartistes de France, Suisse et Belgique. Les 
bulletins de vote étaient de vin Rouge, Blanc ou Gris, mais de Toul s.v.p. Le renouvellement du bureau de l’ANAR-Fr  y fut 
voté selon la coutume, à verres levés. Il est désormais composé comme suit :

                     Président : Yves BESSET,
Vice-Président : Daniel PREVOT,
Secrétaire Général : Georges JAUZION,
Secrétaire Adjoint : Claude BOU,
Trésorier Général : Daniel DAIROU,
Trésorier Adjoint : Jean-Michel RAINAUD.

Le soir avait lieu le troisième repas lorrain : terrine lorraine, ragoût de joues de bœuf, fromage, tarte à la rhubarbe, café 
et mirabelle. Il fut suivi d’une projection de Michel LETRONE sur l’ANAR. Mais les ANARS commençaient à être très fati-
gués …

Dimanche 21 mai, les départs s’étalèrent tout au long de la journée, dès « potron-minet » pour certains et dans l’après-midi 
pour d’autres qui mirent à profit leur temps libre pour visiter le musée de fossiles qu’ils n’avaient pas vu ou pour visiter Bar-
le-Duc avec l’incontournable trésor lorrain que constitue l’Écorché de Ligier RICHIER, sculpture monumentale du XVIe s. 
Les couples GUICHARD et RAINAUD ainsi que Yves BESSET prolongeaient un peu leur séjour en Lorraine.
Lundi 22 mai de bonne heure, Yves BESSET rejoignait Nancy pour tenter de récupérer sa voiture. Francis GUICHARD et 
Jean-Michel RAINAUD accompagnaient Daniel PREVOT et Joël TOTI qui retournaient dans les carrières pour en ressortir 
le matériel laissé la veille (tables et chaises). Il leur fut offert un petit tour des carrières en quad, ce qui semble-t-il leur a 
assez plu.
Ces journées furent riches si l’on en croit les éloges écrits dans le Livre d’Or  de la MLS à disposition de nos hôtes. La ré-
ussite de ce rassemblement est le résultat de l’implication sans limite des 12 membres déjà cités dans le texte et des 3 
membres composant l’équipe d’intendance : Michel BRONNER (symp. USAN-54), Jean-Paul KELLER (GSL-54) et Joël TOTI 
(symp. USAN-54). J'adresse à tous les intervenants mes sincères remerciements pour leur dévouement qui fut remarqua-
ble et remarqué..
                                                                                                                                                 Daniel PREVOT

Extraits du discours d’accueil (accompagné d’un vin d’honneur) du Maire de L’Isle-en-Rigault, Bernard HENRIONNET

L’année dernière, quand Daniel PREVOT... m’a indiqué qu’il comptait organiser, à Lisle-en-Rigault, une manifestation de di-
mension internationale qui regrouperait une centaine de participants…. , je me suis tout à coup senti fier… Dans un village 
de 550 habitants que l’un des vôtres (paix à son âme!) avait un jour qualifié de « fond du trou du cul de la Lorraine » ! Il n’a
pas fallu longtemps pour que le conseil municipal accepte .... Enfin, il y a deux ou trois semaines, Daniel PREVOT m’a indiqué 
qu’il avait reçu seulement quelques dizaines de réponses favorables. Comme je lui en demandais la raison, avec toute la déli-
catesse dont il est capable pour ne pas froisser ma susceptibilité quand on touche à mon village, il m’a expliqué que la Lor-
raine, c’est loin pour les méridionaux, que ces gens-là craignent le froid et les brumes. …. Mais ce n’est pas tout et je vais 
me contenter d’une petite démonstration prospective : Avec le réchauffement climatique en cours, il ne faut pas perdre de 
vue que, dans 30 ou 40 ans, le climat lorrain sera celui de la Provence ; et qu’en Provence, ce sera le Sahara. …. Dans 30 ans 
ou 40 ans, quand Daniel PREVOT me demandera d’accueillir à Lisle-en-Rigault un nouveau regroupement de l’ANAR, …. notre 
salle des fêtes ne pouvant pas recevoir plus de deux cents personnes, je serai obligé d’opérer une sélection. Si bien que j ‘ai 
bien peur que les Provençaux sahariens ne soient pas tellement prioritaires dans notre Lorraine provençale ! 
Je voudrais maintenant un peu disserter sur le nom de votre association : Association Nationale des Anciens Responsables, 
ANAR. Accueillir des ANAR en France, dans un village tranquille, entre les élections présidentielles et les élections législa-
tives, c’est quand même de la provocation, non ? … Je vous en supplie, Mesdames et Messieurs, membres de l’ANAR, quand 
vous reviendrez à Lisle-en-Rigault dans 30 ou 40 ans (sans les Sahariens de Provence), tâchez d’avoir changé de nom. …. en 
ajoutant seulement une lettre qui donnerait un nom un peu moins Léo Ferresque à votre association. Je propose donc que, 
d’ici là, chacune des associations actuelles (Française, Belge et Suisse) créées au sein de leurs fédérations nationales res-
pectives fusionnent en une seule confédération qui s’appellerait le CANAR : Confédération des Associa-
tions Nationales des Anciens Responsables. Non seulement ça aurait de la gueule mais, en plus, ça per-
mettrait de se mettre immédiatement à égalité avec les Provençaux en organisant un festival du CANAR 
en même temps que leur vieux festival de Cannes ! Et puis, qui sait, si les choses s’arrangent un jour, la 
réunion des deux ne serait-elle pas un bon moyen de faire des petits ? 
Je vais terminer mon intervention en essayant de redevenir sérieux. …. je suis très honoré de vous ac-
cueillir à Lisle-en-Rigault et je …. Compte tenu de sa situation sur le massif karstique dont je parlais tout 
à l’heure, notre village était tout à fait désigné …. Soyez les bienvenus. 



Retour à la plongée, ainsiphon, phon, phon ....

Novembre 2006 – Je reçois un coup de fil d’un certain Joël Enndewell que 
je ne connais pas.
Il est plongeur souterrain au Spéléo Secours Français et il organise les 
Congrès internationaux de plongée souterraine de St-Nazaire-en-Royans 
dans la Drome.

Il est actuellement à Grenoble avec des plongeurs russes qui 
souhaitent me rencontrer. Je les invite à déjeuner à Lyon. C’est ainsi que je 
vais avoir droit en février à un grand article avec photos dans la magnifique 
revue de plongée souterraine russe, hélas, écrit en russe !

C’est lors de cette rencontre que Joël me rappelle que 2007, c’est 
50 ans après ma plongée dans le siphon de la grotte de Thaïs à St Nazaire, le même jour que le lancement du premier 
« Spoutnik » russe.

Et pourquoi pas refaire cette plongée ? Oui, mais Joël, j’ai 50 ans de plus et 74 ans !
Mais Michel, pourquoi ne pas essayer ? Je me charge de t’équiper et de t’entraîner !

Chiche ! et c’est parti !
Alors le 6 avril je le retrouve à St Nazaire. Avec Jérôme Egret il vont m’équiper en vêtements étanches, 

bouteilles, et tout un harnachement aquatique inconnu qui m’affole un peu. Mon matos en 1957 était tellement plus simple : 
deux bouteilles, un dévidoir et une torche à la main. Trop simple peut-être !
Pour me « remettre dans la bain » on va commencer par des plongées dans la Bourne à St Jean en Royans. Le vêtement 
« sec » qu’ils me passent n’est pas à ma taille, même en surface j’ai du mal à respirer. Mais on plonge quand même, il faut 
faire mon équilibrage et voir si je sais encore « téter » un détendeur. Oui, j’ai gardé mes réflexes et mon palmage ! Je 
prends 8 kilos de plomb et à part le vêtement étouffant et ma lunette qui fuit, tout va bien !

Après une bonne bouffe au restaurant Picard (je le recommande !) Jérôme qui habite le village, propose de me 
trouver un vêtement mieux à ma taille, mais en « humide » cette fois, pour aller plonger demain, en siphon, à Bourg-St-
Andéol en Ardéche, dans la « Goule du Pont ». D’accord !

Donc vêtement : OK, plombage : OK, Joël me prête so masque et « banzaï » pour deux fois 100 mètres dans le 
siphon. Je suis très, très content !

A partir du 12 mai, Joël va retrouver à Foissac, dans le Lot, une vingtaine de plongeurs russes pour des plongées 
dans les siphons de la région. Il m’invite à les rejoindre 
pour affiner ma renaissance. Le 13 nous plongeons dans le 
siphon du « Ressel ». Ennui :  encore des problèmes 
d’étanchéité de ma lunette. J’ai deux rides mal placées. Ils 
me proposent bêtement de me les siliconer !
Le lendemain, nouveau siphon avec Joël, et sa lunette qui 
me va mieux ! Il prend la mienne. Nous allons au « Trou 
Madame ». Excellentes plongées sans défauts jusqu’à 150 
mètres.
Maintenant voilà, grâce à Joël et Jérôme, j’ai réussi mes 
examens de remise en condition  et je vais donc replonger, 
50 ans après, dans le siphon de Thaïs le 18 mai, pendant le 
3éme congrès international de plongée souterraine. De ce 
fait je ne pourrai arriver que très tard au rassemblement 
annuel de l’Anar, cette année en Lorraine, que notre ami 
Daniel Prévot a eu la peine de nous préparer.
Joël et Jérôme, mes deux « nounous sous marines » et 
Yves Billaud  sont avec moi, dans la grotte sous les flashes, 
puis dans ce siphon de 40 mètres que j’avais franchi seul, il 
y a 50 ans avec un matériel que mes copains qualifient de 
préhistorique. C’est avec une belle émotion et, je dois le 
dire, une grande joie pour moi de revoir ces lieux 
inhospitaliers, que, si bien partis, nous avons même fait une 
incursion dans le S 2.
Retour tranquille et sortie de l’eau à nouveau sous les 
flashes.
Le champagne a coulé. Merci à tous pour leurs 
encouragements, leur patience et leur gentillesse.
                                                          Michel LETRÔNE



Rassemblement 2008 dans les massifs
DES BARONNIES, de NISTOS et de BAROUSSE (65)

Comme convenu lors de la dernière AG en Lorraine, le prochain rassemblement aura lieu dans 
les Hautes-Pyrénées, près de Lannemezan, à proximité des massifs des Baronnies, de Nistos 
et de Barousse.
Ces massifs sont traversés par la vallée glaciaire de la Neste et sont limités à l’Est par la 
rivière de l’Ourse et à l’Ouest par la vallée de l’Adour. Notre point de chute se situera à Lor-
tet à quelques dizaines de mètres de la grotte préhistorique de Lortet, entre la grotte de 
Gargas et le gouffre d’Esparros, à proximité des grottes de Médous, de Labastide et des 
gouffres du Mont Caup et du Poudac de Générest, etc. (plusieurs centaines de cavités sont 
répertoriées dans ce secteur).
Cette région recèle de nombreux sites particulièrement intéressants tant du point de vue 
spéléologique, que géologique et karstologique.
Un gîte nous accueillera en petits dortoirs (donc inutile de casser sa tirelire) mais de nom-
breuses possibilités existent pour ceux qui préfèreront l’hôtellerie traditionnelle  ou étoilée 
(camping).
Le prochain numéro de l’ANAR BULL vous en dira plus mais réservez d’ores et déjà votre 
week-end de l’Ascension 2008.

CLUSE, TOUJOURS TU M’INTERERESSES

Notre ami Bernard CHIROL vient de terminer son livre (288 pages en quadrichromie), 
« Cluse, toujours tu m’intéresses »

Vous aimez la nature de la région Rhône-Alpes?
Vous aimez le département de l’Ain?
Vous ignorez tout de cette pointe sud du Jura, de la Cluse des Hôpitaux?
La région lyonnaise, ses hommes célèbres vous interpellent?
Vous êtes spéléologue Rhône-Alpin?
Vous voulez en savoir plus sur les cluses entre Ambérieu en Bugey et Virieu-le-Grand 
par Bettant, Torcieu, Saint-Rambert-en-Bugey, Argis, Tenay, La Burbanche, Rossillon, 
Vheigneu, Pugieu, sans oublier Cleyzieu, Conand, Evosges, Oncieu, Chaley, Arandas, Hos-
tiaz, Armix, Ordonnaz, Innimond, Contrevoz… Alors ce livre vous interessera !

Commande: Office de tourisme de la Vallée de l’Albarine, 7 avenue de l’Europe à Saint Rambert en Bugey (01230) ou à la 
bibliothèque de la F.F.S
Prix: 30 euros (+ 7.20 euros de port)

ACTUALITES, NOUVELLES, (en vrac)

Gouffre KRUBERA-VORONJA (Caucase occidental)

Le gouffre le  plus profond du monde devient encore plus profond avec une cote de –2190 mètres atteinte après plongée du 
siphon terminal à la profondeur de 45 mètres (66 mètres au dessus du niveau de la mer). Cette profondeur a été atteinte 
au cours de l’expédition qui rassemblait du 5 août au 15 septembre, 56 spéléos issus d’Ukraine, de Russie, de Moldavie, de 
Bielorussie, du Royaume-Uni et d’Iran.
La profondeur de –1250 mètres a été atteinte dans la branche « Non-Kujbyshevskaja » (exploration non terminée).



Dernières nouvelles concernant le rassemblement « BARONNIES 2008 »

Grâce au président du CDS 65, Bruno NURISSO, les cavités proposées au cours du rassemblement de l’Ascension 2008 
pourraient être:
Grotte de GARGAS (visite spéciale améliorée!): « l’Antre de Gargas » est une cavité dont les parois sont ornées de nom-
breuses gravures préhistoriques  mais elle est surtout célèbre par ses empreintes de mains mutilées. 
Visitée depuis fort longtemps (graffiti protohistoriques, gallo-romains et médiévaux), le Guide Joanne des Pyrénées de 
1868 (p. 397) la décrit et trouve le prix de la visite excessif (1.50 franc sans compter le pourboire). 
Grotte de MEDOUS (partie non aménagée): Après la visite de la partie aménagée, nous effectuerons la visite de la superbe 
rivière de Médous 2 puis, arrivé au siphon nous monterons vers les grandes salles oύ il est possible d’observer des remplis-
sages spectaculaires, une vertèbre fossilisée d’Ursus Spelaeus. En fonction du temps disponible, nous aurons peut-être 
droit à une visite du « Jardin des Orchidées », une belle galerie fossile qui présente de magnifiques excentriques.
Grotte de LABASTIDE: cette cavité est assez extraordinaire de par les découvertes en plusieurs endroits d’objets magda-
léniens encore exposés à la surface du sol et de foyers éxistants jusqu’au fond de la cavité. L’une des plus belles ornemen-
tations est le « cheval polychrome ». L’étage supérieur révèle des gravures de chevaux, de rennes, de bisons, de bouquetins 
(prédominance de dessins d’équidés).
Grotte fortifiée de LORTET: De courtes galeries, parfois retaillées et élar-
gies, mettent en communication plusieurs baumes défendues par des murs. 
Dans l’une d’elles, longue d’une vingtaine de mètres, on peut observer deux 
séries d’encoches dans les parois qui attestent de la présence d’un ancien 
plancher. Un boyau de fuite pouvait permettre une fuite discrète.
CLOT DERAS SPUGOS: Grande dépression, visitée par Norbert Casteret et 
Robert de Joly en 1927 et en 1933, à parois verticales de 120 mètres de 
long sur 60 mètres de large (– 30 m). On trouve sur la périphérie, au pied de 
la paroi, 6 petites grottes.
Gouffre de la SPUGUETTE: A 200 mettre du Clot deras Spugos, un orifice 
de 15 mètres de diamètre donne sur un puits de 38 mètres (palier à—21 m) 
qui débouche sur une grande salle concrétionnée descendant à - 55 m.
Grotte de COUME NERE, CN1: Rivière souterraine découverte le 5 juin 1932 par Norbert Casteret, puis visitée par Robert 
de Joly (autographe), cette cavité présente un développement de 1750 mètres (+ 45 m).

Nous n’aurons certainement pas le temps de tout visiter (les journées sont courtes!) mais ceux qui arriveront plus tôt ou 
prolongeront leur séjour ne s’ennuieront pas! 

L’ANAR BULL

Comme vous avez pu le voir à travers ce numéro 22 de notre bulletin (nous aurions même envie de dire votre bulletin car 
nous espérons que vous allez adresser très prochainement des articles pour les prochains numéros!) s’organise autour de 
différentes rubriques dont la responsabilité (récolte des articles, correction, mise en page) est répartie entre les mem-
bres du bureau. Ce numéro et les suivants sont donc le résultat d’un travail d’équipe.
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 Nouvelles des uns et des autres, petits potins et faits divers: Daniel PREVOT
 Agenda, comptes rendus: Claude BOU
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 Mise en page, maquette: Yves BESSET, Georges JAUZION
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 Rédacteur en chef, synchronisation: Yves BESSET
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Le bois gravé de LORTET



L’ANAR et toi…

Sans toi, l’ANAR n’existerait pas! Aussi nous souhaitons mieux te connaître, mieux appréhender 
tes attentes afin que notre association corresponde toujours plus à tes souhaits.
Alors, consacre quelques minutes à ce questionnaire et fais nous part de tes remarques (plusieurs 
réponses possibles à chaque question) en entourant le numéro correspondant à ta réponse.
Bien entendu, dans le prochain numéro de l’ANAR BULL, tu découvriras les résultats de cette 
grande enquête.

1/ Comment et pourquoi es-tu à l’ANAR?

1-1 : Tu es l’un des membres fondateurs de l’ANAR (ça ne te rajeuni pas, mon pôvre msieur!)
1-2 : Un copain t’en a parlé et tu l’as suivi (tu suis vraiment n’importe qui!)
1-3 : Tu as plus ou moins « décroché » et l’AG annuelle de l’ANAR est pour toi l’occasion de retrouver les copains 
et de boire un coup avec eux
1-4 : Tu as plus ou moins « décroché » et l’AG annuelle de l’ANAR est pour toi l’occasion de ressortir ton casque 
(un peu démodé), ta combinaison (qui semble avoir rétréci), tes bottes (usées) pour refaire un petit tour sous 
terre
1-5 : La renommée de l’ANAR est arrivée jusqu’à toi et tu n’as pas pu résister (bravo!)
1-6 : La sortie annuelle de l’ANAR est pour toi l’occasion de découvrir de nouvelles régions, des karsts que tu ne 
connaissais pas, des cavités réputées que tu n’avais jamais visitées
1-7 : L’ANAR, c’est pour toi la mémoire de la FFS et tu veux en être avant de la perdre (la mémoire)
1-8 : Ton coiffeur, Max, t’en a parlé et tu as voulu tester sans couper les cheveux en quatre
1-9 : Autre raison (détailler)
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………....
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………….

2/ Globalement, l’ANAR correspond à tes attentes:

2-1 : Oui, totalement (rien à changer, rien à jeter)
2-2 : Moyennement (c’est pas mal, mais ça pourrait être encore mieux)
2-3 : Non, pas du tout (il faut tout revoir, tout changer …)
Pourquoi? (détailler)
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………….
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………….

3/ Qu’est-ce qui te plait plus particulièrement à l’ANAR?

3-1 : Le folklore à « verres levés », les votes blancs, rouges ou autres (quand on ne sait plus trop ce que l’on boit, 
ni trop pourquoi on vote!
3-2 : La réunion annuelle, les copains, l’ambiance, etc.…
3-3 : La découverte, chaque année, d’une région différente
3-4 : Les visites de cavités proposées
3-5 : L’occasion de découvrir des régions karstiques, des cavités avec des spécialistes
3-6 : Le discours du président
3-7 : Les blagues, conneries diverses et histoires que tu vas entendre et pouvoir raconter la semaine suivante à 
ton copain Max (le coiffeur)
3-7 : Autre (détailler) 
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………..……………………………………………………………………………………………………………………….

4/ ANAR BULL: notre bulletin est-il pour toi un élément important pour la vie de l’ANAR?

4-1 : Oui, totalement (rien à changer, rien à jeter)
4-2 : Moyennement (c’est pas mal, mais ça pourrait être encore mieux)
4-3 : Non, pas du tout (il faut tout revoir, tout changer …)
Pourquoi? (détailler)
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………...
                                                                                                                Ne pas oublier de tourner la page ../..
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5/ Ton implication dans la vie de l’ANAR:

5–1 : Tu as participé à l’organisation d’au moins une réunion annuelle
5-2 : Tu n’as pas encore participé à l’organisation d’une réunion annuelle mais tu souhaites le faire
5-3 : Tu as publié au moins un article dans l’ANAR BULL
5-4 : Tu n’as pas encore adressé d’article à l’équipe de rédaction de l’ANAR BULL mais tu vas le faire prochaine-
ment
Tes remarques:
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………

6/ Les réunions ANAR: une réunion ANAR annuelle, c’est pour toi:

6-1 : Excellent (rien à changer, rien à jeter)
6-2 : Satisfaisant (c’est pas mal, mais ça pourrait être encore mieux)
6-3 : Insuffisant (il faut tout revoir, tout changer …)
Pourquoi? (détailler)
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………

7/ Ta participation aux réunions ANAR, à combien de réunions as-tu participé?

7-1 : 1 (insuffisant mais en insistant ça peut s’améliorer …)
7-2 : 2 à 5 (c’est pas mal, mais ça pourrait être encore mieux)
7-3 : + de 5 (Tu as vraiment soif …)
Tes remarques:
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………

8/ Tu es inscrit à l’ANAR

8-1 : oui
8-2 : non
8-3: ne sait pas
Tes remarques:
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………

9/ Tes remarques et suggestions sont les bienvenues, alors …. Profites en pour t’épancher (si tu n’as pas assez de 
place, écris derrière tes vieilles topos et joins-les au questionnaire:

……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………...……………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………

10/ Qui es-tu?

Tes nom et prénom: ……………………………………………………………………..……………
Tes fonctions fédérales: ………………………………………………………………………….
……………………………………………………………………………………………………..…………………
…………………………………………………………………………………………………………………..…...
Les régions spéléos où tu as usé tes combis: …………………………………….....
………………………………………………………………………………………………………………..……….

Merci d’avoir pris ta plume, maintenant adresse cette feuille à:

Yves BESSET
4, rue du pigeonnier
31280—Drémil Lafage
Yvesj.besset@wanadoo.fr

L’article
de fond


